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LA société Perenco Oil & 
Gas Gabon, leader dans 
le secteur pétrolier du 

Gabon, a organisé récemment 
à  Por t-Gent i l ,  l e  premier 
séminaire Qualité Hygiène 
S é c u r i t é  E nv i r o n n e m e nt 
(QHSE). Formation à laquelle 
étaient conviés ses prestataires 
regroupant plus de 200 personnes 
de 54 sociétés.
 Les domaines aussi variés 
que la maintenance, le forage, 
la construction, le casting, la 
logistique ou le génie civil ont 
été abordés au cours des travaux.
Axé sur le thème "Work Safety 
Initiative", ce séminaire avait 
pour objectif "l'amélioration 

continue de la culture QHSE sur 
ses sites", a précisé le directeur 
général de Perenco Oil & Gas 
Gabon, Adrien Broche, dans 
son discours d'ouverture des 
travaux dudit séminaire. Au 
cours de ceux-ci, les participants 
ont échangé sur les actions 
préventives, la planification, 
la préparation des tâches et les 
bonnes pratiques opérationnelles 
sur les sites.
Un e  l i s t e  d e s  m e i l l e u re s 
initiatives proposées par toutes 
les sociétés a notamment été 
dressée afin de les implémenter 
sur site. L’assistance a souhaité 
que Perenco Oil & Gas Gabon 
puisse se retrouver à nouveau 
en 2024 avec ses prestataires et 
sous-traitants et faire le point 
sur ces initiatives 2 023.

QHSE : les engagements 
de Perenco envers ses 
prestataires

H.N.M
Libreville/Gabon

Ce séminaire a permis à plusieurs entreprises de se mettre à 
jour sur les questions de QHSE.
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LE ministre du Pétrole, 
Marcel Abeké, a eu une 
séance de travail mardi 

avec la Direction générale 
de la Société nationale des 
hydrocarbures  du Gabon 
(SNHG). Après des rencontres 
avec d’autres entités, celle-
ci a permis au membre du 
gouvernement de prendre 
connaissance des projets à court 
terme de cette société nationale.
En effet, selon les explications 
des responsables de la SNHG, 

à  c ou r t  t e r m e ,  i l  s ’a g i r a 
d’augmenter la production du 
champ de Mboumba, la mise en 
production du champ Remboué 
dans un délai de 24 mois, 
l’acquisition à fonds propres de 
nouvelles participations dans 
les champs en production et la 
captation des champs marginaux 
appartenant au domaine public 
et privé de l’État.
"C’est une visite qui entre dans 
le cadre des rencontres avec les 
entités sous tutelle. L’acquisition 
des champs opérés à la SNHG 
rentre dans les missions que 
nous avons en commun. Au-

delà de la participation, il 
faudrait que vous investissiez 
davantage sur la production. 
C’est une entité qui dispose 
d’une certaine expertise et il 
est nécessaire de la capitaliser. 
Il va falloir qu’on fasse tous 
évoluer cette conception que 
nous avons de cette société. 
L’État fera ce qu’il faut pour vous 
accompagner, mais de votre 
côté il faudrait que vous soyez 
prêts", a souligné le membre du 
gouvernement.
Avec une production journalière 
estimée à 1 000 barils, la SNHG 
ne fait pas le poids devant les 

géants comme Perenco Oil 
& Gas, Assala Gabon ou BW 

Energy. D'où l'urgence d'un 
appui de l'État.

Hydrocarbures : comment améliorer 
la compétitivité de la SNHG ?

Hans NDONG MEBALE
Libreville/Gabon

Une vue des travaux au sein de la Société nationale des 
hydrocarbures du Gabon.
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